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AUX ASSISES DU NORD 
Coupable* de volt qualifié* commis à Douai et à Waziers, 

deux Algériens ont été condamnés à dix ans de bagne 
et à vingt ans d'interdiction de séjour. 

Bien que les faits se soient passèt à Douai, 
U lamentable trio qui comparaissait, hier 

' 1ewi>. devant le fury du Nord, n'a point lait 
"~"recette 

On ne s écrasait pas pour entendre évoquer 
les méfaits crapuleux de ces deux Arabes, 

'<r%U 'étaient flanques de la maîtresse d l'un 
•-afe'tr. leur dénonciatrice. 

Principal coupable, Benouali Sald. dit 
Mohamed, M ans, était ouvrier mineur è 

' 'Waziers. mais ne travaillait guère u demeu-
5" ratt avec la femme Reine Massemin, U ont, 

qui. elle non vlus. ne taisait pas grand 
ehnee. 

Enfin, Benboubetra, 10 ans, se disant 
. . *\an-euvre. En léalité, il n'exerçait aucune 

•pmlessipn. 
• - Voici la relation de ce qu'on leur repro

chait : • 
L'acte de banditisme 

„ de la rue des Ferronniers Le jeudi 29 décembre 1927, vers 19 h, 30, 
U daine Foslier Zénéda, veuve Albert, 
7j\ ans. brocanteuse, demeurant à Douai, 84, 
rua des Ferronniers, recevait la visita des 
Alfértens benboubetra et Benouall Sald 
~" ?lle reconnut comme des clients qui peu 

jour» auparavant étaient venus «n corn-
gnle d'un autre de leurs compatriotes, 

'%jjra emplette chez elle. 
ttti ubntn > - mit a débattre le prix d'un 

pardessus dont 11 semblait vouloir faire l'ac-
| wejatisition ; l'autre algérien, Benouali s'ap

procha et soudain d'un geste brusque ca 
^•tement vint s'abattre sur la tête de la 

A ,Y.i*iUe femme qui fut ensuite jetée sur la 
, Sol et re;ut des coups de poing qui dêtermi-
ï • nèrent des eochymoses très importantes aux 

i ; ipiéres des deux aux. 
l.a veuve Albert perdi. connaissance ; 

9 f k>*squ elle recouvra ses sens ses agresseurs 
avaient disparu : on constata qu'ils avaient 
mis a profit son évanouissement pour sac
cager le lit, fouiller les armoires et les ti
roirs des meubles et dérober i /nsl 1.100 fr. 
environ en billets de banque qui étalent pla
cés dans un porte-monnaie et un porte-
cartes. 

Dénoncés par la maîtresse 
de l'un des bandits 

Les investigations de la gendarmerie attei
gnirent tout d'abord la fille Reine Massemin 
maîtresse de Benouali Said. 

'"- " Habllemei.: cuisinée cette dernière fit con
naître que son amant et Benboubetra étaient 
les auteurs de l'acte de banditisme de la rue 
des Ferronniers. Et Reine Massemin ajouta 
que les deux gredins avaient encore d'autres 
méfaits a leur actif. 

Elle avoua, d'autre part, qu'elle même 
avait touché «eut francs, provenant du vol 
commis chez Mme Albert. 

Enfin, grâce a ces indications et aussi a 
la parfaite collaboration de la police douai-
sien ne et de la gendarmerie, Benouali et 
Benboubetra étaient arrêtés a Sallaumines 
la 1er janvier dernier. 

Les bandits, dont l'un avoue et 
l'autre nie, préparaient une 

autre expédition 
Benouali a reconnu qu'il avait, avec Ben

boubetra pris part au vol ; il a précisé que 
Benboubetra avait porté des coups a la vieil
le femme pendant que de son côté il fouil
lait partout et effectuait le vol ajoutant 
qu'un troisième complice, un kabyle du 

, nom de Bouesaid et qui n'a pu être décou
vert faisait le guet en dehors. 

Benouali avoua avoir touché pour sa part 
355 francs ; Benboubetra, pareille somme et 
Boussaid -00 tr. seulement. 

Benouali a précisé au cours de l'informa
tion quel e produit du vol devait servir à 
effectuer un autre vol mais d'un plus grand 
jtrofi< escompte puisqu'il s'agissait d'un 
eoup de 30 a 40.000 francs que Benboubetra 
projetait vix environs de Utile, a Roncq 

Benboubetra et contre toute vraisemblance 
n'a cessé de protester de son innocence. 

. Pourtant, l'alibi qu'il invoque a été controu-
- vé et il »* non seulement accusé par Be

nouali, «o'i complice et par l'Algérien Ben-
' neltane Arezki qu'il avait mis au courant 

de ses projets criminels mais encore recon-
. nu formellement par la veuve Albert qui 

l'accusé d'être l'individu qui lui jeta le par-
, dessus sur la tête et qui la saisit a la gorge 

précisant qu'il était déjà venu chez elle le 
: -88. décembre sans doute pour reconnaître 

las aitres. 
— --' Deux plus, deux témoins affirment que 

Benboubetra s'est préser.'S au magasin de 
. la veuve Albert le 26 décembre 1927, U était 

ce jour-là accompagné de Bensoltane et de 
Benouali qui réussit du reste, a cette occa
sion à s'emparer d'un vêtement dit imper
méable fait pour lequel il a été condamné A 
1 mois d'emprisonnement par le tribunal 
oorrectionnelde Douai le U mai VJ28. 

L'Information n'établit pas qu'au moment 
Ses violences qu'ils exercèrent, Benboube-
Sra et Benouali avaient l'intention de don
ner la mort a la veuve Albert. Ces violences 
".cependant : coups au visage, laissèrent des 

ia» -traces ; oedème eochymotique des paupières. 
*> De plus, la victime, en raison de son grand 
' âge et de la violente commotion qu'elle res

sentit, dut prendre une «emainf de rnpos. 
L'agression de a F rais-Marais » 

Le» déclarations de la mauresse ae Be
nouali mettaient a la charge da ce dernier 
nn vol commis avec violences vers le milieu 
du mois de décembre 1927. 

Le 17 décembre 1927, en effet, M. Delannoy 
Adolphe, demeurant 133, rue du Moulin, a 

- Anhiers, manoeuvre à l'entreprise Dubuis-
'J>J son et Mouge, à Waziers. qui avait touché 
'S. ver* 17 heures, la somme de 125 francs, re-
- présentant ses salaires de la semaine, ren-
- trai' chez lui. En cours de route, à hauteur 

de la Fosse Bernard, U fut rejoint par un 
Individu qui chemina à son coté pendant 

- 20u mètres environ. Soudain, ce compagnon 
• -• de route se jeta brutalement sur lui, lui por-

J ta un violent coup sur la tête et le fit choir 
_ aur le sol : Delannoy, tombé à terre, fut 
* - encore frappé é la tête ; puis son agresseur 
*- plongeant la main dans la poche droite de 

sori patital^i dans laquelle sa trouvait son 
.- porte-monnaie, s'en empara et prit la fuite. 
— Après avoir nié qu'il fut l'auteur dç. ce vol 

S" ualrfié, Benouali s'en reconnut coupable : 
dît avoir agi ainsi parce qu'il était sans 

travail et dans la misère ; U prétend avoir 
'-'frappé sa victime avec une pierre : il avoua 

~*, qu'il avait vu Delannoy toucher au cabaret 
wi Hukjt é Waziers ses salaires de la semaine ; 
. - l e s mettre dans son porte-monnaie qu'il 
<• avait ensuite placé dans la poche droite de 
"J son pantalon. 
S U suivit ensuite Delannoy et l'attaqua 
_-Sans les conditions sus-indlquées. 
- - • Benouali remit a sa maitresse Reine Mas-

-«emin les 125 francs provenant du vol en 
^tat -en faisant connaître La provenance frau-

•^iftfleuse. 
ftge» Las constatations médicales indiquent que 
"yDelannoy portait atf niveau de la soudure 
•"Tparliale. une plaie contuse et au niveau de 
].*.l'antrle temporo maxillaire droit, une autre 
™»plai- contuse en forme de fer à cheval. 
-•»> Ces blessures ont entraîné une incapacité 
'^de travail d'un mois. 

VAUDIENCE 
r4j Benouali, sec comme un coup de trique, 
u*cst sinistre, inquiétant. 

Les renseignements recueillis sur son 
ijteouipte sont mauvais. Il a abandonné sa 

^ • • j i m e : dans son douar on le représenta 
•".comme enclin a la boisson et de caractèrs 

emporté. Il a des antécédents juJiciaires. 
t ^Insi qu'on l'a vu, il a à son actif les 

•^denr a«te« de banditisme, celui de la rua 
jBpfes Ferronniers et celui de Frais Marais. 

* Fatalité, U renouvelle ses aveux, sans 
. émotion, sans remords et sans souci, sem-

• ble-t-il. das conséquences qui vont suivra. 
Et c'est à peine s il Invoque la misère com-

-J9t excuse L ses méfaits. 
- Pourquoi avez-vous attaqué Delannoy 

plutôt qu'un autre f 
Car c'est d'abord le drame de Frais Ma-

rais, m * te pj-ésident Cartsux. évoque. 
^ZUTSeëmlep. 

— Avec quoi l'avez-vous frappé I 
— Avec une pierre. 
C'est? tout. 
Pour le vol da la rue des Ferronniers. Be. 

nouai! affirma, mais sans insistance, qua 
c'est Benboubetra qui en a conçu l'idée. Il 
déclara aussi qua c'est Benboubetra qui a 
attaqué Mme veuve Albert at l'a bâillonnée] 
lui. Benouali, n'a fait que puiser dans la 
commode où U a dérobe 910 francs. 

L'accusé n'en dit pas plus, mais ou a l'un» 
pression qu'il dit la vérité. 

U n'en est pas de même de Benboubetra 
que volei. ' 

Benboubetra est mal noté i de moralité 
douteuse il ne travaillait pas, le plus sou
vent et vivait aux crochets de ses compa
triotes qui le craignaient et se méfiaient 
de lui. 

Dans son douar d'origine. Il est également 
mal noté, il a até condamné le 87 Janvier 
1915 par le tribunal répressif a Alger A un 
an d emprisonnement. 

Cet être sale, repoussant, et qu une calvi
tie à peu près complète rend hideux, se dé
fend d'avoir pris part à l'agression et au 
vol de la rue des Ferronniers. 

(1 prétend que ce jour-lé il se trouvait à, 
Lille. 

Mais, chose curieuse, c'est qu'il fut arrê
té S Sallaumines en compagnie de Benou
ali. Comment expliquer cela. L'accusé n'est 
pas en peine. 

— Je venais de Lille et j'ai rencontré Be
nouall à Carvin. 

— Mais vous aviez une vingtaine de fr. 
sur vous. D'où provenait cette somme T 

— J'avais travaillé un Jour au décharge
ment d'un bateau. 

— A quel endroit f 
— Près d»< la rivière (sic). 
L'explication est peu convaincante, ce qui 

fait dire à M. l'avocat général Dupuich : 
— C'est bien un bateau, en effet. 
Mais rien ne démonte l'Arabe et 11 persis

te à recourir S des alibis ->ue tous ont été 
déclarés faux 

11 dit par exemple qu'il fut hospitalisé a 
l'Armée du Salut, à Lille, le jour du drame. 
Il y fut bien, en effet, mais quatre mois 
plus tôt. 

Il déclare encore qu'un camarade lui 
avait, ce jour-là, toujours a Lille, prêté 
20 francs, alors qu'il s'agit d'une date beau
coup plus lointaine. 

Benboubetra, cependant, continue de nier, 
même l'évidence. 

Et voici maintenant la femme Reine Mas
semin. Elle est bien insignifiante, laide plu
tôt. Elle était au courant des crissements 
de son amant qui lui dénonça Benboubetra 
comme étant son complice, dans l'affaire de 
la rue des Ferronniers. 

Et elle invoque le dénuement quand le 
président lui demande pourq- elle a ac
cepté l'argent provenant des deux forfaits 
de Benouali. 

Des trois, c'est l t seule à n'avoir pas d'an, 
técédents judiciaires- Enfant, elle a suivi 
les cours des sœurs. Elle » été marié deux 
fois. Reine Massemin est médiocrement no
tée et sa probité est douteuse, nous appren
nent les renseignem—'- recueillis sur elle. 

Les témoins 
Onze témoins vont se succéder, mats leurs 

dépositions n'apporteront rien de particulier 
aux débats 

C'est d'abord M. Vieillard, commissaire 
central à Douai ; il rend compte de 1 enquête 
menée par la police doualstenne et concer
nant l'agression et le vol de la rue des Fer
ronniers. 

Les docteurs Lucien Baude, de Donai, et 
Dhalluin, de Lallaing, donnent les résultats 
de l'examen médical auquel Us se sont livrés, 
le premier sur Mme Vve Albert, la second 
sur M. Adolphe Delannoy. 

M. Adolphe Delannoy, victime de l'agres
sion de Frais-Marais, n'a pas vu Ben Ouali. 
son agresseur, qui portait un capuebon. 

Plus affirmative est Mme Albert, qui non 
seulement reconnaît Ben Ouali. mais aussi 
Ben Boubetra, comme étant les tristes clients 
qui le 29 décembre dernier l'assommèrent et 
la volèrent-

Mile Isabelle Duez, et sa sœur, Mme 
Yvonne Jouidain, ont également vu ces deux 
individus venus la veille du drame, recon
naître les lieux chez Mme Albert. 

Observant toujours la même attitude, Ben 
Boubetra conteste la véracité de ces témoi
gnages, ainsi que ceux qu apportent le canti-
nier l,arbl qui le logea et l'Arabe Bensoltane 
A qui il proposa l'agression contre Mme 
Albert. 

Le verdict 
Un réquisitoire sévère et bien étayé de M. 

l'avocat général Dupuisch et trois plaidoi
ries vont nous mener au verdict 

M* Bufquin, pour Ben Ouali, plaide le vol 
simple ; M* Vanhcucke. pour Ben Boubetra, 
plaide le doute, et M» Woimser invoque l'in
digence d'esprit et le dénuement de Reine 
Massemin. 

Après une délibération assez brève, le Jury 
rapporte le verdict suivant : Ben Ouali Said 
et Ben Boubetra sont condamnés chacun à 
six ans de travaux forcés et à vingt ans 
d'interdiction de séjour ; Reine ?>Iassem(n est 
acquittée. R. J. 

Aujourd'hui vendredi comparatra Edouard 
Swaenepoel. 40 ans. ouvrier agricole à Grave-
llnes, inculpé d'avoir noyé un bébé de seize 
mots, la petite Marte Loauet. 

La fin troublante 
d'un banquier belge 

SUITE DE LA PREMIERE PAQfe 
Dès leur arrivée, les mssagers téléphonè

rent d'abord- a Bruxelles, où ils avi^reiu 
Mme Lœwenstein du malheur qui la frappait. 

Suis à l'Hôtel Métropole, de Calais, pour y 
emander un taxi, que l'hôtel dépécha sur-

le-champ. 
Le pilote et le mécancien couchèrent a 

Satnt-Inglevert. Quant aux passagers, Us arri
vèrent a Calais vers 23 heures. M. Oebiei, 
commissaire spécial, vint leur rendre visite et 
las pria de lui communiquer quelques rensei
gnements, bien que l'enquête fut Au ressort 
du commissariat spécial de Dunkerque. 

A S heures du matin, M. Deblef recevait ia 
visita de Mme Lcewensteln, arrivée de Bru
xelles, en automobile, avec le colonel et Ma
dame Daufresne, amis personnels. Mme Lœ
wenstein s'entretint également avec les com
pagnons de roc'.i de, son mari, 4 l'Hôtel 
Métropole, à Calais. A 7 heures, elle repartait 
pour Bruxelles..Elle déclara, dans son al. ic 
ment, qu'on n'avait certainement pas effectue 
des recherches sérieuses qui auraient permis 
de retrouver M. Lcewensteln. Elle ne tenait 
pas compte, évidemment, que la chute s'était 
produite à 1.800 mètres d'altitude. 

M. Hodgson, puis le pilote et les autres 
occupants de l'avion, furent entendus à 9 heu
res par M. Debief, qui se endit avec eux en 
taxi à Saint-lnglevert, où Us prirent leurs ba
gages. Le commissaire spécial nm a'iwi • 
miner 1 avion et faire des constatations utiles 
a l'enquête. Le pilote et le mécanicien ,,,,. 
repris leur vol a 12 h. "0 pour Croydon, où, 
sur l'ordre de Mme Lœwenstein, l'avion sera 
vendu. 

Les autres passagers sont partis pour Bru
xelles, par le puUmann de 14 h. 25 à la Gare 
Maritime. 

Un ingénieur de l'aéronautique, interroge, 
a déclaré que. Jusqu'à présent, semblable 
accident ne s'était pas encore produit, pour U 
raison que les portes d'accès du fuselage, 
dans tous les types d'avions, sont misas a 
contre sens, c est-a-dire les gonds en avunt.Ue 

i façon que l'air qui vient les frapper pendant 
le vol de l'avion ou simplement pendant la 
marche du ou des moteurs, les ferme automa
tiquement. U faut donc, poux les ouvrir, excr. 
cer une certaine poussée. 

U devait, en outre, exister, pour prévenir 
toute possibUité d'erreurs de cette sorte, une 
fermeture de sûreté. En l'absence de tout ren
seignement, U est difficile, actuellement, de 
définir les causés exactes de l'accident 

La petite catastrophe 
de Wattignies 

(SUITE OS LA PREMIERS PAGE) 
N'empêche que nos touristes venaient de 

l'écahpper belle, et a les voir sourire a travers 
leurs pansements, on retrouvait dans leur excel
lente verve bruxelloise l'émoi bien compréhen
sible du danger passé. Aidés par leurs amis 
qui n'avaient que quelques bosses ou contu
sions légères, les blessés copieusement envelop
pés de gaze et de coton ont songé a tragner 
Lille (1 n'était plus question de remonter en 
voiture. 

L'autocar, sans trop de dégâts extérieurs eu 
égard a la violence du choc qui avait renversé 
le pylône, avait sa direction complètement faus
sée. Le garagiste bruxellois prévenu a oris aussi
tôt des mesures de rapatriement mais les excur
sionnistes ont pris les moyens qui se trouvaient 
4 leur disposition : tramways, taxis. 

Les autorités locales et la Gendarmerie de 
Seclin ont procédé aux constatations d'usage en 
vue d'établir le» responsabilités de l'accident. 
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Les réclamations en matière 
d'impôts directs 

Pour toutes Us impositions comprises dans 
les rôles mis en recouvrement après le 
30 fuin I9i», les réclamations devront être 
adressées, non plus à la préfecture ou aux 
sous-préfecftures, mais aux directions des 
Contributions directes. 

La consistance des trots directions des 
Contributions directes qui se répartissent le 
département du Nord est actuellement la 
suivante : 

Ire Direction, 10, boulevard de la Liberté, 
à Lille. — r Ville de Lille et communes 
suburbaines faisant partie des cantons de 
Lille : 2" cantons d'Armentières. d'Haubour-
dtn, de La Uassée et de Quesnoy-sur-Deôle : 
3' tout l'arrondissement de Duntcerque. 

Se Direction, Ï8 bis, rue de Trèvtse. à Lille. 
— 1* Cantons de Cysolng, de Lannoy, de 
Pont-à-Marcq, d» Roubaix (tous), de Seclin, 
de Tourcoing (tous) ; 2* tout l'arrondissement 
de Douai. 

3e Direction, 1, rue SaUe-le-Comte, à Valen. 
clennes. — Arrondissements d'Avesnes, de 
Cambrai et do Vaienclennes. 

DEUX CYCLISTES TUES 
?AR UNE AUTO 

Deux ouvriers électriciens d'une entreprise de 
Cluny. les nommes Debeil. Sa ans, et Détonne, 
23 ans se rendaient à bicyclette à leur travail, 
lorsque passant à Saint-Pterre-le-VIet, à cinq 
kilomètres de Latour, ils lurent happés par une 
automobile, projetés sur ia route à plusieurs 
mètres et tues aur le coup. 

La répercussion en Bourse 
A la Bourse de Bruxelles, l'annonce de ia 

mort de M. Lœwenstein a causé une grande 
stupeur, dont s'est ressenti tout le marché et 
'lot miiiiHM le marché des valeurs du groupe 
Lœwenstein. 

A la Bourse de Paris, la mort du financier 
belge a provoqué une émotion, qui s'est tra
duite par un mouvement de baisse bien carac
térisé. 

Au f Stock Exchange •, à Londres, les va
leurs du groupe Lœwenstein se sont montrées 
déprimées à l'ouverture. 

£,'•• Evenlng Standard • annonce que les di
recteurs de certaines affaires du groupe Lœ
wenstein ont tenu une réunion spéciale pour 
discuter de la situation résultant da la mort 
du banquier. A cette réunion assistaient les 
représentants des affaires :nduetrtelles finan
cières et bancaires, dans lesquelles M. Lce-
wentein avait des participations. 

Suicide ? 
De son côté, notre correspondant de Dun-

kerque nous adresse des renseignements 
qui concordent avec ceux que nous publions 
ci-dessus. Sur la disparition de M. Lœwens
tein, il déclr e : 

• La victime est-elle tombée accidentelle
ment de l'appareil ou s'est-elle Jetée de 
l'avion T Voila ce que l'on cherche à savoir. 

€ Léquipage consulté, est resté silencieux. 
< On dit que le grand banquier traversait 

une crise financière assez critique •. 
D'autre part, interrogée, Mlle Bidalon a 

déclaré que M. Lœwenstein s'était montré 
très gai a bord de l'avion et n'avait certai
nement aucune préoccupation. 

Tout le personnel du financier était assis 
dans la carlingue quand M. Lœwenstein se 
leva brusquement pour se diriger vers le 
lavalo, 11 paraissait alors Indisposé. 

Autres hypothèses 
au sujet de l'accident 

On émet encore l'hypothèse suivante au 
sujet de l'accident : 

Le banquier, voulant quitter le lavabo, 
aurait été par suite d'un mouvement de tan
gage de l'avion projeté en avant sur la 
porte unique de la carlingue qui s'ouvre 
juste en face le siège du lavalo et qui était 
probablement mal fermée. M. Lœwenstein 
aurait alors perdu l'équilibre et serait tom
bé. On a objecté que la porte s'ouvrent de 
l'arrière à 1 avant, la résistance du vent 
l'aurait empêché de s'ouvrir. Les techniciens 
qui ont examiné l'avion disent que dans un 
virage ou dans certaines positions de 
l'avion, l'ouverture de la porte était possible 

Une fillette écrasée 
par une automobile à Calais 

Hier soir, à 19 h. 30. deux jeunes enfants 
jouaient sur le trottoir de la ru"e du il Ne» 
vembre, à Calais, dans un chariot traîné 
par un garçonnet du quartier. Tout â coup, 
le chariot bascula, projetant les enfants sur 
la chaussée, face aux Epiceries Lemaire» 
Laby. A ce moment, une auto du service 
rapide Massias, venait du Boulevard Gam
bette pou- regagner son garage situé dans 
la rue du 11 Novembre. Elle tenait sa gau
che pour rentrer à la remise et la petite 
Jeanine Lemaire, Agée de 4 ans ne put se 
relever a temps et fut projetée sous les roues 
du véhicule. Le chauffeur bloqua ses freins 
mai3 trop tard, car te camion avait passé 
sur le corps de l'enfant. 

Transportée chez ses parents, elle tut soi
gnée par deux docteurs appelés en hâte. 

Les praticiens constatèrent une perfora
tion du foie et l'écrasement du thorax. 

Ver M h. 45, ta petite fille rendait le der. 
nier soupir. 

La police a ouvert une enquête pour éta
blir les responsabilités. 

Un automobiliste fraudeur 
arrêté à Hasnon 

h Jeudi matin, v rs onze heures, le sous-
brlgadler sainitite et les préposés Noël et 
André, de la brigade mobile de Valenciennes, 
en embuscade à Hasnon, et procédant à ta 
visita des automobiles venant de la Belgique, 
ont découvert, dans une auto conduite par 
M. Georges Batlloeul, 40 ans, courtier en 
essence et huile à Marpent, 50 kilos de tabac 
étranger, d'une valeur de Ï.1S3 francs. 

L'auto et son chargement ont êh5 saisis. 
M. Baiileul, arrêté et écroué provisoirement 
à Saint-Amand, sera transféré aujourd'hui â 
Valenciennes. 

at» -
Dolfus, deuxième gagnant de la 

Coupe Gordon-Bennet 
Une nouvelle évaluation plus précise, effectuée 

Dfticleusemenl par le Comité organisateur de la 
Coupe Gordon-Bennet. à Détroit, attribue les 
distances suivantes aux trois sphérique3 qui ont 
atterri le plus loin du terrain de départ : 

Ballon américain « United-States », pilote 
caoitalne Kopner : 472 milles, ayant atteint 
Kenbridge ;Virginie) : ballon français « Blan
chard • pilote Charles Dollfus : 465 milles, 
ayant atteint Walnut Veve (Caroline du Nord) ; 
ballon allemand « Barmen •. pilote Kaulen : 
462 milles, ayant atteint Chase-Clty (Virginie). 

— l 

Le Reichstag a approuvé 
la déclaration du cabmet MuIIer 

Le Reichstag a terminé hier après-midi la dis
cussion sur la déclaration gouvernementale. M 
a approuvé par Ml voix contre 144 et 28 absten
tions les termes de celte déclaration. 

esss 
Le procès du Nonce du Pape 

contre « La Bataille » 
Le nonce du Pape, Mgr cercttt, a intenté 

un procès en diffamation contre le journal 
t La Bataille •• 

Cette affaire sera appelée )e lundi 1 Juillet 
devant le tribunal correctionnel de Lille. 

M° La Ca'e, avocat au barreau de Paris, 
représentera la partie civile. M" Moithy, avo-
cat au barreau de Lille, plaidera pour « La 
Bataille >. 

Les membres de la Commission Administrative 
da Syndicat des Brasseurs de la Région du Nord 
se sont réunis mercredi, à U h. 3U. au siège du 
Syndicat. 50. rue des Ponts-ile-Comiues, à Lille, 
sous la présidence de \l Mfred MASSE-POLLET 
Vice-Président 

Avaient pris place au Bureau MM. LEDUC 
Président du Syndicat de la Brasserie et de 
la Malterie françaises : COUSIN. Vice-Président: 
J. DUMOin 1ER. Trésorier. Jeban CHARL1E, 
Secrétaire général de l'Union générale des Syn
dicats de la Brasserie Française ; G. CHARL18. 
Diivjcteur des Services administratifs: Eusene 
REVET. Secrétaire du Syndicat. 

Après avoir repou compte de la grande mani
festation organisée a Arrss par le Syndicat des 
Brasseurs contre la fabrication de fa bière <u 
onaudron. M. MASSE-POLLET rappelle que la 
visite annuelle des houblonnières des Flandres 
par les Brasseurs aura lieu au moins d août pro
chain, et il invite ses collègues à se faire inscrire 
en vue de celle excursion. 

Sur la proposition de M. MASSE-POLLET, 
l'Assemblée décide d'adresser û M. KREISS. qui 
vient d abandonner la présidence de l'Union 
Générale, une kltre de sympathie et de_ recon-
nsissance pour les importants services qu il a 
rendus à l industrie de la Brasserie. 

Le Syndicat décide denvoyer également des 
félicitations à M. DILLON. oui vient d'être élu 
Président, et à M. Emile DOUTREMEPU1CH. 
élu Vice-Président de I Union Générale des Syn
dicats de la Brasserie Française. 

Sur la proposition de M. DUMORTIER. des 
félicitations seront également adressées à M. Je
han CHARLIE. poux son dévouement à la ause 
de la Brasserie. 

L'Assemblée examine ensuite le^ moyens de 
riahser et détendre la publicité collective en 
faveur de la bière. 

M. Jehan CHARLIE rend compte de la der. 
nière assemblée de l'Union Générale, et il passe 
en revue les diverses questions nui ont fait l'ob
jet des délibérations dé cette assemblée. 

Après examen de la question dt la propriété 
commerciale. M. LEDUC expose que le Syndicat 
des Brasseurs sinistrés est saisi d'une demande 
de rachat par une société financière, des obli
gations trentenaires reçues par eux du Crédit 
N'ational au titre de dommages. 

Deux communications sur des adhésions nou
velles et sur une enquête organisée par 
M. MASSE-POLLET terminent cette intéressante 
séance. 

ait cours de laquelle U sera construit, par un 
des membres du cornue, un poste à deux 
lampes ordinaires pour la réception de tous 
les concerts en haut-parleur. 

SOCIETE- D'ASSURANCE MUTUELLE. — 
Assemblée générale de l'« Assurance Mu» 
tuelle • de» Anciens Elèves de I Ecole natio
nale supérieure des Arts et Industries tex
tiles de Roubaix, le samedi 1 juillet, a 18 h., 
au grand amphithéâtre de l'école, place 
Chevreuil-

GRANDE FANFARE. — Ce soir, à 20 heures 
précises, répétition générale. 

GROUPE FRA1ERNEL «JEAN DELMUL-
LE •. — Répétition «énéràle à llJ h. 30. Com
missaire de service : M. Nollei Marcel. 

AMICALE PHOIO. - ce soir, a a» h. SA, 
au siège, 131, Grand Rue, réunion générale 
du mois. Excursion à Brunemont. Concours 
des excursions. Concours du tir régionai. 
Tombola-

LE • GARDON D ARGENT .. - Les s.c:e-
taires *ont priés d assister à la réunion >nîn-
«ueire w- "<uia lieu le '•> Juillet au local ha
bituel. 

ETAT CIVIL 
Naissances. — Paulette Vanreus.. > i ue 

Bernard. — Hélène Duquel? , avenut v :-
Motte, i l . — Chri-tiane LsDâmanq. rue u . 
croix, cour Delannoy, s. — basaone Un .a-
lier, 10, rue St-Etienne. — Jeanine Auri.k rue 
Cugnot, 28. — Jean Derache, li7, r Decrew?. 
— Denise Vatin, 41, rue Lamartine. - - oi^.ie 
Kerfyser, 8. ru^ de Denain. — Gilbert l'ievo-i, 
60, boulevard de Colinar. — Gineite Vreek. 
00, rue du Fort, cour Honoré l. — Ulnctte 
Decottignles, rue des Lougues-Ilates, HXJ, cour 
Verklndère, 8. 

Publications de mnriages. — Kniii»" Devoet. 
manœuvre •> maçon, rue du F'ort. 06. cour 
Honoré, et Marie Provoost, peigneuse à Rou
baix. — Jean Donvs, magasinier, rue du Car-
tignles, cour allait, tl, et Virginie Flament. 
gouvernante. », rue de l'Union. 

Dires. — Françoise Van Schoorlsse, épouse 
Surel, 36 ans, rue d'Isly, 26. 

WATTRKLOS 

Lannoy; 4e J. Laurent, 254, rue dé Lannoy, 
Les membres du Comité étant classés hors-

concours et ne pouvant y prendre part. 
La Commission des jeux populaires s'est 

réunie hier, sous la présidence de M. Claes-
sens G., entouré de MM. Léman et Bataille, 
elle a réparti les prix du 14 juillet entre tous 
les commerçants, tant débits de boissons 
qu'autres, au prorata de la somme que la 
Ville lui alloue, et dans les secteurs les plus 
deshérités des quartiers. 

Elle offrira au concours de la Pelote balle 
qui aura lieu le 14 juillet, place de la Fra
ternité, à partir de 15 heures jusqu'à 18 heu. 
res et demie, une superbe coupe à l'équipe 
vainqueur; elle sera exposée chez M. Nainur, 
place de la Fraternité. 

Le Comité est prié d'assister, le dimanche 
15 juillet, au Championnat de pelote balle 
qui aura lieu place Fraternité, à partir de 
15 heures. 

POUR LE8 VACANCES 
D n'est pas de meilleurs Qilea que ceux 

indiqués dans notre • Tableau d'Hôtels tt 
Villégiatures recommandés a. fVoir dans nos 
pages d'annonces) Vous v passerez vos va
cances dans des conditions idéales de con
fort et de bien-être. 

Ko»l»<i:/ 
BUREAUX . 45. Hue de la Gare (Télépb. Mfc - DEPU7 DE VENTE . 7». Grande Hue. 

CONCOURS DU MEILLEUR JARDINIER 
La Fédération des Jardins Ouvriers de 

Roubaix et environs avait organisé diman
che dernier un grand concours entre ses dif
férents groupes. L'enjeu du concours, indé
pendamment du prix fédéral d'une valeur de 
250 francs, consistait dans l'attribution du 
titre de Meilleur Jardinier de la Fédération 
avec le droit de faire partie du Jury lors 
des prochains concours. 

Quoique sa tâche fut rendue particulière
ment délicate en raison du nombre, de la 
valeur des concurrents et aussi du soin mi
nutieux apporté à la préparation du con
cours, le Jury décerna à l'unanimité et avec 
félicitations, le prix de la Fédération à M. 
F'rançois Deblander, des Jardins Ouvriers du 
Vélodrome de Wattrelos, dont la présenta
tion fut absolument remarquable. 

Le Jury émit pourtant le regret de n'avoir 
pas à sa disposition un second prix par le
quel il aurait volontiers reconnu les incon
testables mérites de M. Pierre Bourgnois, 
de la Société Roubaisienne d'Habitations à 
bon marché. Groupe du Blanc-Seau. 

Les membres du Jury ayant exprimé la vive 
satisfaction que leur avait causée cette visite 
de Jardins dont la plupart sont en progrès 
sensibles sur les années précédentes, le Co
mité de la Fédération décida d'accorder des 
diplômes d'honneur aux jardiniers dont les 
noms suivent, qui se sont particulièrement 
distingués: 

Ex-aequo: MM. Vanhuisberg, Coin de Terre 
roubaisien (Maufait) ; Auguste Deronne, Jar
dins Populaires de Roubaix (Sartol) ; Al
phonse Boon, Jardins Ouvriers de l'Institut 
Populaire (Section boulevard de Metz) ; Cé-
lestin Ciffers, Jardins Ouvriers du Vélodrome 
de Wattrelos; Emile Merchier, Jardins Ou
vriers du Vélodrome de Wattrelos: Richard 
Willem. Société Roubaisienne d'Habitations 
(Blanc Seau). 

La distribution des récompenses aura lieu 
au début de la saison d'hiver, lors d'une 
séance récréative au cours de laquelle un 
hommage solennel sera rendu à la mémoire 
de M. l'Abbé Lemire, le regretté fondateur 
des Jardins Ouvriers. 

CRISE MINISTERIELLE 
EN YOUGOSLAVIE 

Le premier ministre yougoslave, M. Vouklt-
chevitch a remis au roi Alexandre la démission 
du cabinet. 

Cette décision à laquelle on s'attendait depuis 
quelques lours. dans les milieux politiques, a 
été prise à la suite des Incidents sanglants qui 
se sont déroules à ht Chambre yougoslave. 

Un Autrichien a traversé 
la Manche en canot couvert 

Un Autrichien. M. Ellmayer Kamten, est arrivé 
S Douvres, après avoir traversé la Manche en 
canot couvert- Dans la nuit, les remous causés 
par un vapeur ont fait chavirer le canot, et le 
voyageur a perflo Plusieurs de tes effets, notam-

Arrestation d'un fraudeur 
Des agents de la sûreté ont arrêté hier matin 

vers 10 heures, un nommé Delhar Victor, âgé de 
al ans, charretier, demeurant s, rue Travereière, 
à Wattrelos. 

Celui-ci, en vertu d un extrait de Jugemeut du 
ribunal de Lille, était condamne à 6 Jouis de 
iji-ttou et à 1.100 francs d'amende, pour complicité 

• fraude en matière do douane. Uclbar Victor a 
été arrêté à «on domicile, rue Trareistère. U sera 
conduit aujourd'hui * Lille, pour être mis à la 
disposition de M. le Procureur de la République. 

TAPAGE N'OCTURNE ET REFUS 
D'OBEISSANCE AUX AGENTS 

Deux agents de police du 1er arrondissement 
faisaient leur ronde mercredi dernier vers i heu
res du matin. En passant rue de l'Ouest, tls aper
çurent de la lumière dans ta cuisine du débit 
tenu par M. Emile Cuisset, Ils entendirent en 
outre des rires de femmes et d'hommes provenant 
de l'estaminet. Ils frappèrent S ia porte de l'éta-
bllssement.-e faisant connaître et demandant d'ou
vrir afin de voir ce qui se passait à l'Intérieur. 
Leurs appels restèrent sans réponse. 

Soudain, d'une fenêtre du premier étage, an 
locataire, M. François Turpyn. cria aux agents 
de cesser leur vacarme, disant qu'Us n'avaient 
pas S s'occuper de ce qui ne les regardait pas. 

Voyant cet état de choses, les agents de police 
ont rédigé un procès-verbal a M Culstet Emile. 
pour ouverture de son estaminet après l'heure 
réglementaire et pour refus d'obéir aux agents. 
M. François Turpyn. a également fait l'objet d'un 
procès-verbal pour tapage nocturne. 

I AFFICHEZ VOS PRIX 1 
Vn marchand fie lê«rumes. M. Borny Florimond, 

97 ans. demeurant 111, rue Turgot. a fait l'objet 
d'un procès-verbal, pour défaut d'affichage du 
prix de sa marchandise mise ea rente dans son 
magasin. 

— M. Nestor Dequeker. boucher, habitant 98. 
rue de Tourcoing, a également fait l'objet d'une 
contrarenUon pour avoir négligé d'afficher le 
prix de vente da quelques morceaux de viande, 
mis en vente à son étalage. 

LA FRAUDE INCENDIAIRE 
Durant la nuit de mardi à mercredi, l'orage 

qui s'est abattu sur notre ville a causé quelques 
dégâta. C'est ainsi que la fondre est tombée sur 
une cheminée de la maison de M. Poignant, com
merçant, habitant M, Garnd'Rue. 

ta cheminée atteinte par te fluide, fat endom
magée légèrement, mais les briques, en tombant 
sur le toit, profitèrent des pannes sur la veran-
dah de l'habitation, brisant ainsi de nombreuses 
vitres. 

La vérandah de H. Dunieu. cafetier, demeurant 
dans la maison è côté, eut également à souffrir/ 
de la chute des matériaux. 

Les dégâts s'élèvent à environ s.ooo francs. 

VOL D'UN PAILLASSON 
M. Henri Frassou. âgé de 33 ans, cafetier, de-

meoraiH to, rue du Chemin de Fer. à Roubaix. a 
porté plainte contre un luconnu levant M. André, 

lui aurait volé un tapis-brosse, placé sur Je seuil 
Ue -.ou établissement- Le vol a été commis mer
credi vers 21 h. 30. 

M. André, commissaire de police, a ouvert une 
enquête. 

ABUS DE CONFIANCE 
En vertu d'un cxtr.iit oe Jugement du Parquet 

d'Avesncs, la gendarmerie de Roubaix a arrêté 
Mlle Marguerite Legrand, Si ans. et demeurant 
rue Ma Campagne, a Roubaix, condamnée â buit 
Jours de prison pour abus de confiance. 

Elle sera déférée au Parquet d? Lille. 

FEU DE CHEMINEE 
Mercredi soir, ver» 21 h. 30, un feu de cheminée 

sest déclaré dans la maison de M. Thérin, né
gociant en tissus, demcuiaut -21. rue de la Fosse-
anx-Chènes, à Roubaix. 

Fort heureusement, les pompiers n'ont pas eu à 
Intervenir ; le feu ayant été 'teint a T'aide da 
quelques seaux d'eau. Les dégâts sont Insigni
fiants. 

PIEDS SENSIBLES... ClUUSfZ-VQUS chez 
Uoucau-Vereecke. S. rue Pierre-Molle, Koubaix 

DISTRIBUTION DES PRIX 
AU CONSERVATOIRE DE MUSIQUE 
La distribution des prix sera faite aux 

élèves le dimanche S juillet, à 9 h. 45, salle 
Pierre Destombes, sous la présidence de M. 
le docteur L. Dupré, adjoint au maire. 

Les premiers prix des concours de fin 
d'année, les grands prix des concour3 d'hon
neur, se feront entendre â cette solennité et 
exécuteront »e programme suivant : 

t. Lied et Scnerzo pour cor (F. Schmidt), 
M. Bossuyt : -. Méphisto, walzer pour piano 
(Liszt), Mlle '.ecomte Renée ; 3. Concerto 

four basson (Mozart), M. Claude Declercq ; 
Concerto pour violon (Saint-Safns), Mlle 

Sagaert Estelle ; 5. Solo pour trompette (Cha-
puis), M. Heldenberg ; b. Tirade de Jacasse 
[Les • Bouffons >, Zamacois), Mlle Jourdain 
Rose ; 7. Pièce concertante pour trombone 
(Samuel Rousseau), M. Ba<seville): 8. A la 
Kasbah, pour flûte (A. Georges). M. HeHne-
belle ; 9. Toccata et fugue, pour piano (Bach), 
Mlle Marguerite Bayard ; 10. Concerto pour 
violon (Lalo), Mil"- Pauline Sêbille ; U. La 
Tasse (B. Godard). Mlle Denise Honoré. 

Le piano d'accompagnement sera tenu par 
Mlle Marguent Lecomte. professeur et ac
compagnatrice du Conservatoire. 

FESTIVITÉS FRATERNITÉ 
ET SAINTE-ELISABETH 

Le concours d'Illumination et de décora
tion a donné comme résultat: 1er prix, Spriet, 

inirw iii.iui. cou»™ u. ,uu,..Uu ,«-.».,. - „„„.„ rue de Lannoy, 423: 2e Pigeon Messager, rue 
commissaire de nolke du 1er arrondissement, onIL JulejbGuesde_i 3e Bazar du Poilu. 228. m e de 

LES CHEQUES POSTAUX 
Le Service des Chèques postaux a donné 

les résultats suivants pendant les cinq pre
miers mois de l'année courante: 

21.425 nouveaux comptes ont été ouverts. 
Plus de 35 millions d'opérations ont été 

effectuées au lieu de 31 millions pendant la 
période correspondante de 1627. 

L« montant total des opérations s'est élevé 
à 144 milliards 81.856.079 fr. 1S. alors qu'il 
n'avait atteint que 133 milliards 500 millions 
pendant les 5 premiers mois de l'année écou
lée. 

Le montant des opérations liquidées sans 
emploi de signes monétaires a été de 116 mil
liards 500.272.146 fr. 08, représentant ainsi 
80 pour 100 du montant global des opérations. 

ETABLISSEMENT D'UN SERVICE 
DE MANDATS TÉLÉGRAPHIQUES ENTRE 

LA FRANC- ET LA LETTONIE 
Un service de mandats télégraphiques fonc

tionnera à partir du 1er août prochain, dans 
les relations entre la France et l'Algérie, 
d'une part, la Lettonie d'autre part. Le maxi
mum admis dans les deux sens est fixé A 
6.000 francs français, chiffre déjà adopté pour 
les mandats-poste. 

Ces envois seront soumis aux règles appli
cables dans le Service international. 

POUR LE MONUMENT J.-J. WEERTS 
Le Comité d'Initiative constitua en vue de 

l'érection d'une statue du peintre J.-J. Weerts 
après une active période préparatoire sous 
la précieuse impulsion de M. le Préfet du 
Nord, de M. le Maire de Roubaix ; de M. le 
Président du Tribunal de Commerce ; de 
M. le Président de la Chambre de Commer
ce, est entré dans la vole des réalisations. 
Sous le patronage des hautes personnalités 
que nous avons citées, des listes de sous
cription viennent d'être lancées et de leur 
succès (dont on ne peut douter), résultera 
l'édification d'un monument digne du cher 
disparu. 

Les modestes parts de nos écoliers seront 
accueillies avec plaisir, de même que les 
offrandes de nos d* ^rses sociétés locales 
où l'Art, 60us toutes ses formes, est en hon
neur. Et c'est tout Roubaix qui est ainsi 
appelé a participer & cette apothéose d'une 
gloire locale. 

^oaétZ^et Comités"" 
COMITE DES FETES DU PILE. SARTEL. 

TROIS-PONTS - Ce comité invite les com
merçants S assister nombreux a la réunion 
de vendredi 6 juillet, a Ï0 heures, au siège du 
comité, 863, rue Jules-Guesde. 

« CŒCIUA ROUBAISIENNE ». — Ce soir 
vendredi, i 20 heures, au Palais de Justice, 
rue du Grand-Chemin, répétition avec la 
Grande Harmonie. Samedi, au local, chez 
M. Dubus, répétition générale. 

< RADIO ROUBAIX •. — L'association d a-
mateua « Radio-Roubalx • donnera, ven
dredi 6 iuiltet, S 20 heures, dans la salle de 
physique de 1 Ecole nationale supérieure des ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
Arts elIndustrie.s. textiles^ une. sûixé«v«anÈei.'le, [ d'bui- à, 20. Ueuxes» tèaitjtioe générale au 

FSTE NATIONALE — Voici le programme 
de la Fêle Nationale du 14 Juillet. 

Vendredi 13 Juillet. - Dans ;a matinée : Dis
tribution extraordinaire de bons de viende aux 
faml'les inscrites au Bureau de bienfaisance. 
Dans l'après-midi : Distribution de gâteaux aux 
élèves des ccoles communales. A 21 h., salves 
d'arii!le:ie 

Samedi 14 Juillet. — A 8 h. 30 : Visite * l 
Conseil Municipal a 1 HôptUil-Hespice (l'ordinaire 
des hospitalisés sera amélioré et le sou de poche 
augmenté). 

Concours de pigeons voyageurs, organisé pe* 
la Société « La Maison Colombophile * ob.es 
M. Duthoit. rue de Tourcoing. 59. 

A 0 heures. Salle Steux, rue Carnot : Concours 
de déclamation. 

A 10 h. 30 : Cortège des Ecoles laïques et des 
Sociétés de la ville ; 600 francs de primes. 

A midi • Tirage au sort des primes aux Ecoles 
laîcrues et Sociétés. 

Jeux divers sur la rue (40 fr. de prix pour) 
chaque l'eu). Jeu da trou-madame, au Ptouys, 
rhez Hubaut Olivier : Au Crétiniér, chez Deroo-
Delcroix, Morvan Isidore : A la Boulillerie, ches 
Delattre Arthur, Renard Arthur. 

Lancement du hoi'let : Au Crétinler, ohez Pels-
maeker* Henri. Duviilers Achille. 

Jeu de hillard-Inbyrntho : Au Beck, chei; 
Wa-.tyn AlbPrt Voêt Jean 

Jt'ii .le bouchon : Au Petit-Tournal. chez Car»-
pentier Léon Vanden Rrande Arthur. 

Jeux de boules : \u Gritiomvnt. chez Dellem-
mes Pénis Dehackère Joseuh : Au PeUt-Tiur-
nel, chez Villaeys François. Plouvier Pierre ; 
Rue des Trois-Piçrres. -chez PollH Lnuis. Vve 
Piment P.n.sftnn : A la Martinoire. chez Van-
Ibuyne Félix. BlatKrar; Kmile : Au cnrlel. chez 
Doppe Léon Jouret Camille : Au Bas-Chemin, 
chez Vawienhenie Edouard. Casier De«car*U ; 
Au Sninl-Liévin, chez Delvincourt Maurice. Du-
ouenne Clovis. 

Cncours de chant : à 9 heures du matin, 
SiUe Plnt. rue du Moulin. 

A 14 heures, même salle : Concours d'excel
lence. 

Concnurs d'honneur offert aux premiers prix 
ie 1927 et des années précédentes et aux chsn-
leurs ayant un rremler prix dV\ce!!ence en 
1<V2S Se'-ti'-n ivrlque ; Section com'mie genre ; 
Sectio ndes chanteurs a voix • Seclion onmtmie 
e! travesti Prix unique de fio fr d;-.as chaque 
Peclion. 

La rttetribulion des prix w fera le dimanche 
?2 iufllet. A U lipures. Sa'le de la Maison dn 
IVu'-le 120 nie de T n r w i c T«w les lu i - is 
devront oroo'iure un m^r-eau prHne 

A 14 heures ft Shinto-Mirgiicrl» : Concoure 
de pf"he à la 'igné, orgnni-é par là ci>i<<'.'1 

• Le»Vrais pêcheurs de poissons Ma* - W iftre-
losiens ». 

A 14 li. 30 : G-Jur« VéloelpédlcTue, Circuit de 
Wattrelos 

A 16 h"ure=. F*te de gvmnastique. au Contour 
Ramt-I.iévin. p r̂ « La Patriote » : au Crétiniér. 
ru Miribal par » La Gauloise ». 

A 17 h 30 angles -les rues de Mets et de 
lorraine : Con.-ert par la Chorale • La Conci
lia » "t l'Harmon e « Tes KnfnU de la Lvre ». 

A 18 h 30. à la Vieille-Place r Concert par 
• Les Acconiéoni-'n= du Laboureur • et « L* 
Prrlh.irmoni.'' du Créiirver ». 

A Ï0 h. 30. Grand'Place • Concert p«r « La 
Renaissance > chorale, ft la Mus'que Municipale. 

A 22 h. 30. place du MouVn : Rrtllant feu 
d'artifice. Illum'nalions de l'Hôtel de Ville. 

Les hab'tants sont Invités à pavoiser et a 
fllirminer. 

Di-n anche 22 Juillet — A 15 heures. Selle de 
la Maison du Peunle. 190. rue de Tourcotne 1 
Concert puNic et dts'rihut'^n de« pr'x »ux lau
réats des Onoours rie chant et d<" déclamation. 

CONCOURS DE DECLAMATION DU 14 JUIL
LET. — Les personnes désireuses de pren
dre par au concours de déclamation qui aura-
lieu le 14 Juillet, sont invitées a se faire ins
crire au plus tôt, au secrétariat de la Mairie, 
2e guichet. 

Section dramatique et Section comique. 
Dans chacune de ces sections, 3 prix: 35. 38 
et 25 francs. Les dames sont admises au con
cours. 

DISTINCTION HONORIFIQUE DE LA MU. 
TUALITE. — Parmi les récompenses accor. 
dées lors du Congrès Mutualiste de Saint 
Orner, du 1er courant, nous relevons avea 
plaisir le nom de M. Prudent Vanderplass. 
clie. trésorier de la Mutuelle Wattrelosienne, 
qui a reçu la Médaille d'argent pour services 
rendus à la Mutualité. 

Nos félicitations. 
CORTEGE DE LA FETE NATIONALE. - . 

Les Sociétés diverses (cyclistes, archers, bou-
leurs, cartes, Sociétés d'épargne, do secours 
mutuels, etc...), composées d'au moins 20 
membres, qui désirent prendre part au Cor
tège, doivent se faire inscrire 4 la Mairie, 
Bureau du Secrétariat, 2e guichet. 

Les inscriptions sont reçues jusqu'au lt 
Juillet. Une prime de présence a$ 40 francs 
sera accordée a chaque Société"; En outre, 
6 primes d'une valeur de 600 francs seront 
tirées au sort a l'issue*du cortège. 

A LA MUTUELLE WATTRELOSIENNE. — 
Les membres de la Mutuelle Wattrelosienne 
sont convoqués en assemblée générale, le di
manche 8 Juillet, à 16 heures, au siège, café 
Desfontaines, sous la présidence de M. Au
guste Haustratc, vice-président d'honneur 

UNION BELGE DE WATTRELOS. — Di
manche prochain, à 10 h. 30 précises, aura 
Heu, dans la salle Piat. rue du Moulin, la 
première assemblée de l'Union Bel^c en vue 
de la constitution définitive de ce group*-
ment. 

Cette réunion se fera sous la pré*iden.-« 
d'honneur de M. Thaune, Consul j-ëiu-ia! <lr 
Belgique, et avec le concours de M Géranl. 
avocat, président des Amitiés Francnl-cs <\» 
Dlnant-sur-Metise, qui fera une confo .-ru-
sur la nécessité du groupement ém Mite* 
de France. 

Tous les Belges habitant Wattrelos -mt 
cordialement invités à cette réunion qui pro
met d'être très intéressante. 

L'EXCURSION A MALO, DES LAUREATS 
DU CERTIFICAT D'ETUDES. — C'est de
main, samedi, qu'aura lieu l'Excursion X 
Mslo des lauréats du Certificat d'études. Lu 
tramway spécial partira du bureau de doua
nes Ci la Houzarde (terminus B), A 5 h. !"J 
très précises, avec arrêts à Saint-Liévin. 
Grand'Place et Pont C l'Espierre. Le départ 
du train en gare de Roubaix est fixé A 
6 heures 20. 

UNION DES MUTILÉS ET REFORMES. — 
Assemblée générale, dimanche, K 10 heures, eu 
siège. 

CHORALE MIXTE • LES GAIS ROSSI
GNOLS ». — Samedi, A 20 h. » . répétition 
des choeurs pour le festival d'Ostende des 
dimanche 29 et lundi 30 juillet. 

AUX ENFANTS DE LA LYRE — Aujour-

ob.es

